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-Le vapeur North Anerican est parti,
samdi,â pas 10 heures, pour Liverpool,
avec 48 pas sagers de cabine et 60 enty-
poOt.

Des patates. nouLveles.orrt été ofertes en
vente sur le marché de Galt, Haut-Canada,
samedi denier.

Sur le marché de Cleveland on y a vendu
des fraises deCincinnati, ainsi qu'à Londen,
Haut-Canada.

LEcTRICEs BIEN-AI MES, LISEZ, MIDITEz
ET PRIEZ.

In vocation que les filles pourront faire si
elles veuent se marier.

Kyrie, je vouélris
Christe, être mariée.
Kyrie, je prie tous les saints,
Chîriste, que ce soit dès demain.
Sainte Marie, tout le!monde se marie.
Saint Joseph, que vous ai-je fait ?
Saint Nicelas, ne m'oubliez pas.
Saint Frédéric, que j'aie un bon mari.
Saint Barthélemy, qu'il soit joli.
Saint Mathieu, qu'il craigre Dieu.
Stinte Caroline, qu'il aime la crinoline.
Saint Jean, qu'il m'aime tendrement.
Saint Bruno, qu'il soit beau.
Saint Brice, qu'il aime à Tire.
Saint Michel, qu'il me soit fidèle.
Saint André, qu'il'soit à mon gré.
Saint Didier, qu'il aime à travailler.
Saint Hoiforé, qu'il n'aime pas à jouer.
.Saiet Severin, qu'il n'aime pas le vin,
Saint Clérmeut, qu'il soit '<diligent.
Saint Nicaise, que.je sois à monQise.
Sainte Rose, qu'à me donne carosse.
Saint Boniface, que mon mariage se fasse.
Saint Augustin, dès demain.

.T NOUs, GARÇONs, LISONS, MÉDIToYS ET
PRIONS.

fhvocation que les garçons pourront faire
s'Os veukeat se mrarier.

.Sainte Marie, tout le monde se marie.
Saint Joseph, que mon mariage soit fait.
Saint Leu, à la volonté de Dieu.'•
Sainte Je.,taie, que jaie une bonne femme.
Sainte Chstine, qu'elle ne soit pas mutine.
Sainte Reine, qu'elle ne soit pas mondaine.
.Saint Justine, qu'elle ne porte pas la crino-

line.
Sainte Hélène, ni de baleine.
Saint Léon, ni (le jonc.
Sainte Cécile, qu'elle'soit vive.
Sainte Magdeleine, qu'elle m'aime.
Sainte Hilaire, qu'elle n'ait pas de glpire.
Saint Mathieu, le tout pour la gloire de

Dieu.

ANËCDOTES.

-Un jeune enfant, de l'âge de huit ans,
s'était fait une mémorique particulière pour
se rappeler le nom des figures d'un jeu de
cartes. Un de ses parents voulut un jour
voir si,, parmi les rois, il reconnaîtrait sur
le chanmp'celui qu'on peut appeler -le roi de
France" Le voilà, répondit-il aussitôt, le
roi de France, c'est le roi (le cSur'." L'àpro-
pos était heureux, et l'enfant avait -rencon-
tré juste.

-Un grenadier de l'armée du maréèchal de
Saxe ayant été pris en maraude, fut con-
damné à être penda. Ce qu'il avait volé
pouvait valoir environ six livres . Le nia-
réchal le voyant conduire au supphîceg,.luîi
dit "Il faut que tu sois bien misérable-de
risquer de perdre la vie pour six francs."
Parbleu, menu généial,ré,pondit le grenadier,

je la risque 'bien tous les jours pour cîuq
sous. " Cette 4r-egartie ui valut sa grâce.

La S6rniramis'ile Vo!taire 'ne fut pas fort
bien aceaeillie a la première représentation
L'auteur trouvanit -Piron, dans les foyers, lii
demanda ce qu'il pensait de sa, piè<e: " .),
pense, répoadi't celui-ci, que vous voudriez
bien queje l'eusse faite......

-Un bahmme dont l'avarice était comue
se vantait d'avoir fait une perte considér-
ble au jeu, sans 'dire mot. "Je ne m'en é
tonne pas, répartit un plaisant, les griidet
douleurs sont muettes."

-Dugazon semblait s'être fait une tâch
joyeuse de mystifier Desessarts, qui étau
d'une corpulence extraordinaire. Iorsqut'
la méinagerie du roi perdit 'unilque élépliani
qu'elle possédât, Dugazon alla prier Deses
sarts de venir avec lui chez le ministre pour
y jouer un petit proverbe, dans lequel il
avait besoin (l'un compère intelligent.
Desessart y consent et s'i'fortine du costume
qu'il doit prendre,

" Mets-toi en grand deuil ; tu es censé
représenter un héritier." Voilà Desessarts
en habit noir complet ; avec des crêpes, des
pleureuses, etc. On arrive chez le minis-
tre. " Monseigneur, dit Dugazon, la com-
médie-frantçaise a été, on ne peut plus sen-
sible à la mort lu bel éléphant qui faisait
l'ornement de la ménagerie du roi ; et si
quelque chose pouvait la consoler, c'est (le
fournir à Sa Majesté, l'occasion de reconnaî-
tre les longs services le notre camarade De-
sessarts; en un mot, je viens, au nom de la
comédie-française, vous demander pour lui,
la survivance de ('éléphant." Qu'on se
figure les éclats de rire des auditeurs et
l'embarras lu pauvre Desessart! Il sort
furieux, et le lendemain appelle Dugazon
en duel. Arrivés au bois de Boulogne, les
deux champions mettent lppée à la main.

" Mon ami, lui dit Dugamon, j'éprouve
vraiment un scrupule de me mesurer avec
toi, tu me présentes une surface énorme,

J'ai trap d'avantage ; laisse-moi égaliser 'la
partie.'. A -ces mots, il tire de sa poche
un morceau de -blanc dtEspagne, trace un
rond sur le ventre de Desessarts-; "Ecowr-
te, ajoute-t-iI, tout ce qui sera hors'du rond
ne comp*era pas te 'moyen de se battre?
Ce duel bouffon tfut teimitié .par un dé-

.- Au milheti 'une nukt fort bscure,, un
a'veugle mardhait dans les rues 'avec une
lumière à la main, et unetruehe pleine sur
le dos. Quelqu'un qui le rencontra, sur-
pristdecétte lumière: Shnple que vousétes,
lui ditil, à quoi vous 'sert cette 'lumière ?
Le ,nit et leJour ne sont-ils fs la'même

-llur vous ?-Ce îî'est pas pour moij
lui réondi l'iaî euie, 'que je porte cettù
Iumière, c'est afltm que les etourdis·qui te
tessqnbint, Ife viemîltse l tmter rtntre

Moî)i, et mue hiÀ'e euèer nat iuelit-.

-Un guntilhomrmrI 'demandait 'aui>oa
cliavalier Bayard quel bie un noble de-
vait laisser '4 'ses enfaLs. "Ce 'qui ne
craint, 'r>'iiît e 'chewlier, ni lFe temps
i lai puissaice lumtnairne: la sagesse 'et la

vertu." Tous les peres doiv-oit 4ren'dre
tour eux·'cette sage eépsue.

-" 11 y ' rigt'emps 'ue j h
ne rendre compte du motif Pour lequel »n
mnet plutôt un coq qu'n'ue pru 4 e 'alu t
Pun clo(-her·, et je crois avoit trouVe, '1-
ait le bedeaut 1'une piroise '. tYt 'e si
'on V niettait une imule, et -u'ellen

poudre, les u-fs se assetien e tomubant."

-Un jtine heimme instruit et fort n'oleste
avait gardé le silenc 'Is uî'ie 'ompagnie

de gens d'e lettres. Sun père iui demancda
en·pariulier4, pourquoi il ine s'êtait pas fait
honneur de ce qu'il sav-ait". " Je craiguais,
répondit-il, qu'on ne vtlt à ià n'uterroget
aussi sur ce quej'ignorais

-Poitier 'ayant wmil à une jatrbe, reçut
un billet de garde. Il dit au tambour qu'il
n, pouvait ns faire son seîvice ; le tam
bour lui 'répondit . " Mon Monsieur, je di-
rai donc que vous rnonierez votre garde
quand votregambe sert guérite,

-Pilippe, toi de Macédoine, titt un
jour tombé dans ses jardins, eh sé prome
aant avec des courtisans, se tourna vers eux
quand il fut relevé, et leur montrant Pem-
preinte de son corps sur la poussière, il leur
dit: " Voilà l'espace que tiennent les
maîtres du monde,"

CoN DvTio's.-Toutes lettres et 49rre'
nd ances, devront être adressées, fkancow

Prix de l'abonnetnent $1 par année os 60
cents pour six mois.
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